Arts plastiques et éducation musicale — CM1 — Période 3
Objets et volumes : détourner, assembler, concevoir ; et les musiques du monde
FICHE SÉQUENCE
	Référence programme
	Programme d'arts plastiques cycle 3 : « Les fabrications et la relation entre l'objet et l'espace » — l'objet détourné, l'assemblage, le volume. Programme d'éducation musicale : écouter, comparer, commenter — les musiques du monde ; les structures (couplet/refrain, thème et variations).

	Objectifs d'apprentissage
	1. Détourner un objet de sa fonction pour créer une œuvre.
1. Assembler des éléments pour construire un volume.
1. Comprendre que la présentation fait partie de l'œuvre.
1. Écouter des musiques du monde et repérer des structures.

	Compétences travaillées
	1. Expérimenter, produire, créer
1. Mettre en œuvre un projet
1. S'exprimer et analyser sa pratique
1. Écouter, comparer et commenter

	Prérequis
	1. P1 : vocabulaire plastique, description d'œuvre ; P2 : valeurs, clair-obscur, leitmotiv

	Matériel / supports
	1. Objets de récupération variés ; fil de fer, carton, papier, colle forte, ficelle ; socles
1. Enregistrements de musiques du monde ; percussions ; annexes 1-3 ; projections 1-2

	Évaluation
	1. Évaluation de la démarche : engagement, expérimentation, capacité à expliquer ses choix.
1. Évaluation de l'écoute : repérer une structure et décrire un timbre.

	Différenciation (principes)
	1. Quantitative : nombre d'expérimentations ; taille de la production.
1. Qualitative : contrainte forte en ★ ; liberté et contrainte inventée en ★★★.
1. Aucune production n'est jugée « ratée » : on évalue la démarche et l'intention.


Déroulé de la séquence
	Séance
	Titre
	Objectif de séance
	Durée

	1
	Détourner un objet
	Comprendre le détournement et son effet.
	60 min

	2
	Assembler pour construire un volume
	Construire un volume par assemblage.
	60 min

	3
	Le socle, le titre, la présentation
	Comprendre que la présentation fait partie de l'œuvre.
	45 min

	4
	Les musiques du monde
	Écouter et comparer des musiques de cultures différentes.
	45 min

	5
	Structures musicales et chant
	Repérer des structures musicales et interpréter un chant.
	45 min




SÉANCE 1 / 5 — Détourner un objet
	Objectif
	Comprendre le détournement et son effet.

	Durée / organisation
	60 min — individuel

	Matériel
	1. Objets de récupération ; annexe 1
1. Projection 1


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Un objet peut-il changer de sens ?
collectif
	20'
	1. Un objet ordinaire est présenté : une fourchette, une brosse, une roue de vélo.
1. Question : que voit-on ? Une fourchette. Sa fonction est évidente.
1. L'objet est alors placé autrement : posé verticalement sur un socle, peint en or, associé à un autre objet.
1. Projection 1 : le détournement.
1. LA DÉCOUVERTE : le même objet, placé autrement, ne dit plus la même chose.
1. Une fourchette dans un tiroir est un ustensile. La même fourchette sur un socle, dans une exposition, devient autre chose : une forme, une silhouette, peut-être un personnage.
1. Ce qui change, ce n'est pas l'objet. C'est le REGARD qu'on porte sur lui.
1. Le vocabulaire est posé : DÉTOURNER, c'est utiliser un objet autrement que pour ce à quoi il sert.
1. Le lien avec la technologie est immédiat : en technologie, on cherche la FONCTION de l'objet. En art, on la lui RETIRE.

	Expérimenter
individuel
	28'
	1. Chacun choisit un objet et cherche trois façons de le détourner :
1. en le PLAÇANT autrement (à l'envers, verticalement, en série).
1. en le TRANSFORMANT (peint, enveloppé, plié, découpé).
1. en l'ASSOCIANT à un autre objet.
1. Les essais sont photographiés ou dessinés.

	Mise en commun
collectif
	12'
	1. Les essais les plus surprenants sont regardés. Ce qui a changé le regard est nommé.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Un objet ; deux transformations proposées

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Trois objets ; associations inattendues ; titre trouvé


Trace écrite / bilan : Essais photographiés ; leçon sur le détournement.


SÉANCE 2 / 5 — Assembler pour construire un volume
	Objectif
	Construire un volume par assemblage.

	Durée / organisation
	60 min — individuel ou binômes

	Matériel
	1. Matériaux variés ; colle forte, fil de fer, ficelle, ruban adhésif ; annexe 1 ex. 4-6


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Le problème de la tenue
collectif
	18'
	1. Une contrainte est posée : construire une structure qui TIENT DEBOUT toute seule et qui soit la plus HAUTE possible.
1. Les premiers essais s'effondrent, et c'est instructif.
1. Les principes de construction sont dégagés par l'échec : une base LARGE, un centre de gravité BAS, des triangles qui rigidifient, des assemblages solides.
1. Le TRIANGLE est la découverte principale : un carré en carton se déforme, un triangle non. C'est pour cela qu'on en voit dans les charpentes, les ponts, les grues.
1. Le lien avec la géométrie (les triangles, séquence en cours) et avec l'histoire (les cathédrales, période 1) est fait.

	Construire
individuel ou binômes
	30'
	1. Chacun construit son volume : une structure abstraite, un personnage, un animal, un objet imaginaire.
1. Contrainte : il doit tenir debout SEUL.
1. L'enseignant questionne : « qu'est-ce qui le fait tenir ? », « où est le poids ? »

	Bilan
collectif
	12'
	1. Les structures sont regardées ensemble ; les solutions techniques trouvées sont nommées.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Base fournie ; matériaux faciles à assembler

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Grande hauteur ; structure en équilibre ; mobile suspendu


Trace écrite / bilan : Volume construit ; fiche des principes de construction.


SÉANCE 3 / 5 — Le socle, le titre, la présentation
	Objectif
	Comprendre que la présentation fait partie de l'œuvre.

	Durée / organisation
	45 min — individuel

	Matériel
	1. Socles improvisés (boîtes, planches) ; matériel de cartel


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	L'effet du socle
collectif
	18'
	1. L'expérience décisive : un même objet est présenté de trois façons — posé au sol, posé sur une table encombrée, posé sur un socle blanc, seul, bien éclairé.
1. Les élèves décrivent ce qui change.
1. Le socle DIT : « regardez ceci ». Il transforme un objet en œuvre.
1. Ce n'est pas magique : c'est une convention culturelle. Nous avons appris que ce qui est sur un socle mérite d'être regardé.
1. Le lien avec la période 1 (le cartel change la façon de regarder) et la période 2 (la lumière raconte) est explicite.
1. Ce qui entoure une œuvre fait PARTIE de l'œuvre. C'est vrai du socle, du cadre, de l'éclairage, du titre.

	Présenter sa production
individuel
	20'
	1. Chacun conçoit la présentation de son volume : socle, orientation, éclairage éventuel, titre.
1. Le cartel est rédigé : nom, titre, matériaux, une phrase d'intention.
1. Le TITRE est retravaillé : il doit ajouter quelque chose, pas répéter ce qu'on voit.
1. « Objet en carton » ne dit rien. « Celui qui attend » ouvre l'imagination.

	Bilan
collectif
	7'
	1. Deux présentations sont comparées.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Socle fourni ; cartel à trame

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Scénographie complète ; titre travaillé


Trace écrite / bilan : Production présentée avec son cartel.


SÉANCE 4 / 5 — Les musiques du monde
	Objectif
	Écouter et comparer des musiques de cultures différentes.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Enregistrements variés ; planisphère ; annexe 2
1. Projection 2


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Échauffement vocal
collectif
	8'
	1. Le rituel vocal se poursuit : posture, souffle, vocalises.

	Quatre écoutes
collectif
	22'
	1. Quatre extraits courts de continents différents sont écoutés, sans annonce de leur origine.
1. Pour chacun : quels instruments ? quel rythme ? y a-t-il des voix ? à quoi cette musique pourrait-elle servir ?
1. Puis l'origine est révélée et située sur le planisphère.
1. Projection 2 : les musiques du monde.
1. Ce qui apparaît : la musique existe PARTOUT, dans toutes les cultures, depuis toujours.
1. Ce qui change : les instruments, les échelles de sons, les rythmes, les fonctions.
1. Point important : une musique qui nous paraît « étrange » n'est pas moins élaborée que la nôtre. Elle suit d'autres règles, que nous ne connaissons pas.
1. C'est exactement comme une langue étrangère : elle paraît incompréhensible, elle est pourtant parfaitement structurée.
1. Les FONCTIONS de la musique sont relevées : accompagner le travail, danser, célébrer, raconter, bercer, se souvenir.

	Trace
individuel
	15'
	1. Fiche d'écoute ; les quatre musiques situées sur le planisphère.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Deux extraits très contrastés ; description guidée

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Quatre extraits ; comparer les fonctions ; décrire les timbres


Trace écrite / bilan : Fiche d'écoute ; carte des musiques du monde.


SÉANCE 5 / 5 — Structures musicales et chant
	Objectif
	Repérer des structures musicales et interpréter un chant.

	Durée / organisation
	45 min — collectif

	Matériel
	1. Enregistrements ; répertoire ; percussions


Déroulement
	Phase
	Durée
	Déroulement (consignes, activités, rôle du professeur)

	Couplet et refrain
collectif
	15'
	1. La structure la plus connue est nommée : COUPLET / REFRAIN.
1. Le REFRAIN revient identique ; les COUPLETS changent de paroles.
1. Les élèves repèrent la structure sur un chant connu, en levant la main à chaque refrain.
1. Question intéressante : pourquoi cette structure existe-t-elle partout ?
1. Réponse construite : le refrain permet à TOUT LE MONDE de chanter, même sans connaître les paroles. Les couplets font avancer l'histoire.
1. C'est une structure très ancienne, faite pour le chant collectif.

	Thème et variations
collectif
	15'
	1. Une seconde structure est découverte : THÈME et VARIATIONS.
1. Un thème simple est joué, puis répété en le transformant : plus vite, plus lent, plus fort, avec d'autres instruments, avec des notes ajoutées.
1. C'est reconnaissable et différent à la fois. C'est tout l'art de la variation.
1. Expérimentation : la classe chante un thème très simple, puis chaque groupe en propose une variation.

	Chant
collectif
	15'
	1. Un chant du répertoire, si possible issu d'une autre culture ou en langue étrangère, est travaillé.
1. Ce qui est travaillé : la justesse, l'écoute mutuelle, la structure (couplet/refrain), un accompagnement percussif simple.
1. Le rappel de la période 1 reste valable : un chœur qui s'écoute sonne mieux qu'un chœur qui chante fort.


Différenciation
	Soutien (quantitatif : moins d'items, étayage matériel ; qualitatif : tâche aménagée)
	1. Repérer le refrain ; participer au refrain

	Approfondissement (tâches complexes, tutorat, défis)
	1. Repérer thème et variations ; proposer une variation ; chanter les couplets


Trace écrite / bilan : Fiche des structures ; répertoire.


ANNEXE 1 — Détourner et assembler  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
DÉTOURNER UN OBJET
1. DÉTOURNER, c'est utiliser un objet AUTREMENT que pour ce à quoi il sert.
L'expérience
1. Une fourchette dans un tiroir : c'est un USTENSILE. Sa fonction est évidente.
1. La MÊME fourchette, posée verticalement sur un socle blanc, dans une exposition…
1. Ce n'est plus un ustensile. C'est une FORME, une silhouette, peut-être un personnage.
LA DÉCOUVERTE
1. Ce qui change, ce n'est pas l'OBJET.
1. C'est le REGARD qu'on porte sur lui.
Le lien avec la technologie
1. En TECHNOLOGIE, on cherche la FONCTION de l'objet : à quoi sert-il ?
1. En ART, on la lui RETIRE : et si on oubliait à quoi ça sert ?
1. Les deux démarches sont inverses. Et les deux sont intéressantes.
TROIS FAÇONS DE DÉTOURNER
	Façon
	Ce que je fais
	Exemple

	LE PLACER autrement
	à l'envers, verticalement, en série
	une chaise suspendue au plafond

	LE TRANSFORMER
	peint, enveloppé, plié, découpé, agrandi
	une fourchette peinte en or

	L'ASSOCIER
	je le combine avec un autre objet
	une roue de vélo sur un tabouret


 
Mes trois essais
	Essai
	Mon objet
	Ce que j'ai fait
	Ce qu'on voit maintenant

	1
	
	
	

	2
	
	
	

	3
	
	
	


 
ASSEMBLER POUR CONSTRUIRE UN VOLUME
Ma contrainte
1. Construire une structure qui TIENT DEBOUT toute seule et qui soit la plus HAUTE possible.
Mes premiers essais s'effondrent
1. C'est normal, et c'est instructif.
1. Chaque effondrement m'apprend quelque chose.
LES PRINCIPES QUE JE DÉCOUVRE
	Principe
	Pourquoi ça marche

	une BASE LARGE
	plus la base est large, plus c'est stable

	un CENTRE DE GRAVITÉ BAS
	le poids doit être en bas, pas en haut

	des TRIANGLES
	un triangle ne se déforme PAS

	des assemblages SOLIDES
	le point faible casse en premier


 
LA DÉCOUVERTE PRINCIPALE : LE TRIANGLE
1. Prends un CARRÉ en carton, articulé aux coins. Il se déforme : il devient un losange.
1. Prends un TRIANGLE. Il ne se déforme PAS. Il est rigide.
Pourquoi ?
1. Dans un triangle, les trois côtés sont FIXES, donc la forme est fixée.
1. Dans un carré, les angles peuvent bouger sans que les côtés changent.
C'est pour cela qu'on voit des triangles partout
1. Dans les CHARPENTES des toits.
1. Dans les PONTS métalliques.
1. Dans les GRUES.
1. Dans les pylônes électriques.
1. Ce n'est pas décoratif : c'est de la solidité.
Le lien avec ce que j'apprends ailleurs
1. En GÉOMÉTRIE, nous étudions les triangles en ce moment.
1. En HISTOIRE, nous avons vu les charpentes et les arcs des cathédrales (période 1).
1. Les mathématiques, la technique et l'art se rencontrent ici.
MA CONSTRUCTION
1. Ce que je construis : ………………
1. Ce qui le fait tenir : __lignes__:2
1. Ce que j'ai dû recommencer, et pourquoi : __lignes__:2


ANNEXE 2 — Le socle, le titre, et les musiques du monde  [DOCUMENT ÉLÈVE — à imprimer]
L'EXPÉRIENCE DU SOCLE
1. Un MÊME objet, présenté de trois façons :
	Présentation
	Ce que je vois
	Ce que je pense

	posé au sol, parmi d'autres choses
	un objet ordinaire
	je ne le remarque pas

	posé sur une table encombrée
	un objet parmi d'autres
	je ne le distingue pas

	posé sur un SOCLE blanc, seul, éclairé
	une ŒUVRE
	je le regarde vraiment


 
CE QUE FAIT LE SOCLE
1. Le socle DIT : « REGARDEZ CECI ».
1. Il transforme un objet en œuvre.
Ce n'est pas magique
1. C'est une CONVENTION culturelle.
1. Nous avons appris que ce qui est sur un socle mérite d'être regardé.
1. Dans un musée, tout ce qui est présenté ainsi devient digne d'attention.
L'IDÉE À RETENIR
1. Ce qui ENTOURE une œuvre fait PARTIE de l'œuvre.
1. Le socle. Le cadre. L'éclairage. Le titre. L'endroit où c'est exposé.
Ce que j'ai déjà appris là-dessus
1. Période 1 : le TITRE change la façon dont on regarde.
1. Période 2 : la LUMIÈRE raconte.
1. Période 3 : le SOCLE dit « regardez ».
1. Trois façons de découvrir la même chose : présenter, c'est déjà créer.
MON TITRE
1. Un bon titre AJOUTE quelque chose. Il ne répète pas ce qu'on voit.
	Titre faible
	Titre qui ouvre

	« Objet en carton »
	« Celui qui attend »

	« Structure haute »
	« Presque tombé »

	« Assemblage »
	« La machine à rêver »


 
MON CARTEL
	Élément
	Ce que j'écris

	Mon nom
	

	Le TITRE
	

	Les matériaux
	

	Mon intention (une phrase)
	


 
LES MUSIQUES DU MONDE
Mes quatre écoutes
	Extrait
	Quels instruments ?
	Quel rythme ?
	Des voix ?
	À quoi cette musique pourrait servir ?

	1
	
	
	
	

	2
	
	
	
	

	3
	
	
	
	

	4
	
	
	
	


 
CE QUI APPARAÎT
1. La musique existe PARTOUT, dans TOUTES les cultures, depuis TOUJOURS.
1. Aucun peuple connu n'est sans musique.
Ce qui CHANGE d'une culture à l'autre
1. Les INSTRUMENTS : cordes, peaux, souffle, bois — mais fabriqués très différemment.
1. Les SONS utilisés : toutes les musiques n'emploient pas les mêmes notes.
1. Les RYTHMES : certains sont très complexes.
1. Les FONCTIONS : à quoi sert cette musique ?
UN POINT IMPORTANT
1. Une musique qui nous paraît « étrange » n'est PAS moins élaborée que la nôtre.
1. Elle suit d'autres règles, que nous ne connaissons pas.
1. C'est exactement comme une LANGUE ÉTRANGÈRE : elle paraît incompréhensible, et elle est pourtant parfaitement structurée.
1. Ce n'est pas la musique qui est bizarre. C'est moi qui n'ai pas les clés.
LES FONCTIONS DE LA MUSIQUE
	Fonction
	Exemple

	accompagner le TRAVAIL
	chants de rameurs, de moissonneurs

	faire DANSER
	musiques de fête

	CÉLÉBRER
	mariages, naissances, cérémonies

	RACONTER
	chants qui transmettent l'histoire d'un peuple

	BERCER
	berceuses — il y en a dans toutes les cultures

	se SOUVENIR
	chants de mémoire


 
LES STRUCTURES MUSICALES
COUPLET / REFRAIN
1. Le REFRAIN revient IDENTIQUE.
1. Les COUPLETS changent de paroles.
Pourquoi cette structure existe partout ?
1. Le refrain permet à TOUT LE MONDE de chanter, même sans connaître les paroles.
1. Les couplets font avancer l'histoire.
1. C'est une structure très ancienne, faite pour le chant collectif.
THÈME ET VARIATIONS
1. On joue un THÈME simple.
1. Puis on le RÉPÈTE en le TRANSFORMANT :
1. plus vite, plus lent, plus fort, plus doux, avec d'autres instruments, avec des notes ajoutées.
Ce qui est intéressant
1. C'est RECONNAISSABLE et DIFFÉRENT à la fois.
1. Je reconnais le thème, mais il n'est jamais tout à fait pareil.
1. C'est tout l'art de la variation.
Ma variation
1. Le thème : ………………
1. Ce que j'ai changé : __lignes__:2


ANNEXE 3 — Notes enseignant  [DOCUMENT ENSEIGNANT]
Ce qu'on évalue (inchangé depuis septembre)
1. L'ENGAGEMENT dans la recherche, la capacité à EXPÉRIMENTER, la PRISE DE RISQUE, la capacité à EXPLIQUER ses choix, le respect des CONTRAINTES.
1. On n'évalue PAS le talent, la ressemblance, la propreté ou le « beau ».
1. Aucune production n'est « ratée ».
LE DÉTOURNEMENT : une notion puissante
1. « Ce qui change, ce n'est pas l'objet, c'est le regard » est une idée forte et accessible.
1. Elle éclaire une grande partie de l'art du XXe siècle.
1. Le lien avec la TECHNOLOGIE est éclairant : en technologie on cherche la fonction, en art on la retire. Les deux démarches sont inverses et complémentaires.
1. Les objets de récupération sont le matériau idéal : gratuits, variés, et déjà chargés d'une fonction à détourner.
L'ASSEMBLAGE : la découverte du triangle
1. La contrainte « tenir debout seul et être le plus haut possible » produit des échecs, et c'est le but.
1. Les principes de construction se découvrent par l'effondrement, pas par l'explication.
1. La rigidité du triangle est la découverte majeure : un carré articulé se déforme, un triangle non.
1. Le lien avec la GÉOMÉTRIE (les triangles, séquence en cours) et avec l'HISTOIRE (les charpentes et arcs des cathédrales) est fort.
1. Montrer des photographies de charpentes, de ponts, de grues : les triangles y sont partout.
LE SOCLE : l'expérience décisive
1. Un même objet présenté de trois façons. L'effet est immédiat et frappant.
1. « Le socle dit : regardez ceci. »
1. Insister sur le fait que c'est une CONVENTION culturelle, pas une propriété magique : cela développe l'esprit critique sur les dispositifs de présentation.
1. La cohérence sur l'année est remarquable et mérite d'être explicitée aux élèves :
1. Période 1 : le TITRE change le regard.
1. Période 2 : la LUMIÈRE raconte.
1. Période 3 : le SOCLE dit « regardez ».
1. Trois façons de découvrir que PRÉSENTER, c'est déjà CRÉER.
Le titre
1. « Un bon titre ajoute quelque chose, il ne répète pas ce qu'on voit. »
1. Le travail du titre est rapide et très formateur : il oblige à formuler une intention.
1. Faire proposer plusieurs titres puis choisir.
LES MUSIQUES DU MONDE — précautions
1. Éviter absolument l'exotisme et le pittoresque.
1. On n'écoute pas des musiques « bizarres » ou « amusantes » : on écoute des musiques STRUCTURÉES selon d'autres règles.
1. La comparaison avec une langue étrangère est la plus juste : incompréhensible sans les clés, parfaitement organisée pourtant.
1. Ne pas hiérarchiser : notre musique n'est pas « plus évoluée ».
1. Éviter de réduire une culture à sa musique, ou une musique à un pays : il y a des dizaines de musiques dans chaque pays.
1. Attention aux élèves ayant des attaches dans les cultures étudiées : leur parole est une richesse, mais elle ne se sollicite pas d'office. On ne désigne jamais un élève comme représentant d'une culture.
L'écoute : méthode
1. Extraits COURTS (1 à 2 minutes).
1. Écoute SANS annonce de l'origine d'abord : les élèves décrivent ce qu'ils entendent, sans préjugé.
1. Puis révélation et situation sur le planisphère.
1. Consigne d'écoute PRÉCISE avant chaque extrait.
1. Le vocabulaire de description (timbre, rythme, nuances) construit depuis la période 1 est réinvesti.
Les structures musicales
1. COUPLET / REFRAIN : structure familière, facile à repérer. Faire lever la main à chaque refrain.
1. La question « pourquoi cette structure existe-t-elle partout ? » est riche : le refrain permet le chant COLLECTIF.
1. THÈME ET VARIATIONS : plus subtil, mais accessible. « Reconnaissable et différent à la fois. »
1. L'expérimentation (chaque groupe propose une variation d'un thème simple) rend la notion concrète.
Droits et ressources
1. Enregistrements de musiques du monde : ressources Éduscol, banques académiques, phonothèques institutionnelles.
1. Vérifier les droits pour toute diffusion hors de la classe.
1. Pour les arts plastiques : ne pas faire copier d'œuvre existante ; on s'en inspire.
1. Photographier les productions en volume (elles sont fragiles et encombrantes).
Organisation matérielle
1. Les volumes prennent de la PLACE et sont FRAGILES : prévoir un espace de stockage.
1. Les photographier permet de les rendre aux élèves sans perdre la trace.
1. Colle forte : vérifier qu'elle est adaptée à l'usage scolaire (sans solvant).
1. Fil de fer : extrémités protégées.
Articulation
1. Le DÉTOURNEMENT croise la TECHNOLOGIE (fonction de l'objet) — démarches inverses.
1. Le TRIANGLE croise la GÉOMÉTRIE (séquence en cours) et l'HISTOIRE (charpentes).
1. Le SOCLE prolonge le travail sur le titre (P1) et la lumière (P2).
1. Les MUSIQUES DU MONDE croisent la GÉOGRAPHIE (planisphère, cultures) et l'ANGLAIS (langues et cultures).
1. Les STRUCTURES musicales croisent la LITTÉRATURE (structure du récit, refrain des poèmes).
Pour une classe CM1/CM2
1. Le CM2 travaille les IMAGES FIXES ET ANIMÉES en période 3 ; le CM1 travaille les OBJETS ET VOLUMES.
1. Mais la séance sur LE SOCLE ET LA PRÉSENTATION se mène très bien en COLLECTIF COMPLET : c'est la même idée (le dispositif de présentation fait partie de l'œuvre), appliquée à des objets ou à des images.
1. Les MUSIQUES DU MONDE et les STRUCTURES MUSICALES sont COMMUNES, sans aucune adaptation.
1. Le CHANT CHORAL se fait en groupe complet.
1. L'EXPOSITION finale peut réunir volumes (CM1) et images (CM2) : la confrontation est intéressante.
1. Le vocabulaire des arts plastiques est une affiche COMMUNE, enrichie depuis septembre.


ANNEXE 4 — Projection 1 — Détourner un objet  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
Une fourchette dans un tiroir
C'est un USTENSILE. Sa fonction est évidente.
 
La MÊME fourchette
posée verticalement sur un socle blanc,
dans une exposition…
 
Ce n'est plus un ustensile.
C'est une FORME. Une silhouette.
Peut-être un personnage.
 
LA DÉCOUVERTE
Ce qui change, ce n'est pas l'OBJET.
C'est le REGARD qu'on porte sur lui.
 
DÉTOURNER
Utiliser un objet AUTREMENT
que pour ce à quoi il sert.
 
Le lien avec la technologie
En TECHNOLOGIE, on cherche la FONCTION.
En ART, on la RETIRE.
 
Deux démarches inverses.
Et les deux sont intéressantes.


ANNEXE 5 — Projection 2 — Le socle et les musiques du monde  [SUPPORT DE PROJECTION (voir PDF joint)]
L'expérience du socle
Le MÊME objet, trois présentations :
 
au SOL → je ne le remarque pas
sur une table ENCOMBRÉE → un objet parmi d'autres
sur un SOCLE blanc, seul, éclairé → une ŒUVRE
 
Ce que fait le socle
Il DIT : « REGARDEZ CECI ».
 
Ce n'est pas magique : c'est une CONVENTION.
 
Sur toute l'année
P1 : le TITRE change le regard.
P2 : la LUMIÈRE raconte.
P3 : le SOCLE dit « regardez ».
 
Présenter, c'est déjà CRÉER.
 
LES MUSIQUES DU MONDE
La musique existe PARTOUT, dans toutes les cultures.
 
Ce qui change : les instruments, les sons, les rythmes.
 
Un point important
Une musique qui nous paraît « étrange »
n'est PAS moins élaborée que la nôtre.
 
Elle suit d'autres règles, que nous ne connaissons pas.
Comme une langue étrangère.
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